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24 heures Conseil de Paris sport transports

Alorsque leplanderestructurationde l’AP-HP soulève de
grandes inquiétudes, les élus ont adopté hier plusieurs vœux
pour sauvegarder les hôpitaux parisiens. L’adjoint aumaire
chargé de la santé, Jean-Marie LeGuen, a annoncé la création
d’un groupe de travail composé d’élus de droite et de gauche.Ce
groupe de travail auditionnera les acteurs de l’AP-HP en vue
d’organiser enmai un débat au Conseil de Paris.

C’estunepremièreauConseil deParis :hier,
un élu aveugle, l’adjoint aumaire HamouBouakkaz, a
présidé une séance duConseil. « Personne ne croyait
que c’était possible, on craignait que je nemaîtrise
pas les incidents, ou que jeme trompe dans les
votes.Mais en fait, ça c’est très bien passé, il y avait
mêmeune ambiance apaisée ! » sourit l’élu.

Etsi laVilleutilisaitautrechosequeduselpour éliminer
la neige ? Les élus des Verts ont fait voter un vœupour que la
mairie adopte un procédé plus écologique déjà testé en Suisse :
les copeaux de bois. « Le sel a des conséquences
catastrophiques, il provoque une dégradation des propriétés du
sol et un empoisonnement des arbres par les racines »,
expliquent les écologistes. Lamairie doitmener une étude.

C’ESTNOUVEAU

Ungroupede travail
sur les hôpitaux

C’EST SON JOUR

Unéluaveugle
aprésidé la séance
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Des copeauxdebois
contre laneige

(LP/SÉBASTIEN RAMNOUX.)

C
e matin, les élus doivent voter
un marché afin de désigner le
chef d’orchestre qui pilotera
aux côtés de la SEM Paris-
Seine le projet pharaonique

des Halles. « Nous avançons », se féli-
cite Anne Hidalgo, l’adjointe chargée
de l’urbanisme. Pourtant de nom-
breuses incertitudesperdurent.
!Les crispations autour du projet
s’accumulent. Jacques Boutault, le
maire (Vert)duIIe, estimemêmequela
Ville devrait faire marche arrière. « La
réalisationde laCanopéen’a riend’ur-
gent, le nouveau jardin non plus. Le
projet des Halles dérive vers quelque
chose de colossal. Que la Ville se
concentre plutôt sur la gare des Halles
et son pôle d’échange », propose le
maireduIIe.
!Le jardin ravagé par les travaux.
« J’ai émis un avis défavorable au
permis de démolir », souligne le maire
(UMP) du Ier, Jean-François Legaret,
qui est vent debout sur le projet du
jardin. « Si on me trouve une seule
personne qui approuve le projet des-
sinéparMangin, qu’onme la trouve ! »
lance le maire d’arrondissement. Les
travaux devraient néanmoins débuter
très vite. L’empriseduchantier soulève
déjà des critiques. « Apparemment, il
va s’étendre sur près de 3 ha, soit les
deux tiers du jardin actuel ! Et 270 ar-

bres vont être abattus. Si la Ville s’en
était tenueàunesimplerénovation,on
aurait évité tout ça », soupire Jacques
Boutault.
!Quel emplacement pour le centre

d’animation ? Le maire (Vert) du
IIe Jacques Boutault a déposé un vœu
demandant des garanties sur l’avenir
du centre d’animation Les Halles-le
Marais. Le promoteur du forum, Uni-

bail,auraitdesvuessurleslocauxdece
centresituédanslecentrecommercial.
« Les discussions avec Unibail ne sont
pas achevées. S’ils nous proposent un
meilleur emplacement pour le centre,

pourquoipas ?Et s’il doit rester làoù il
est, il sera rénové.Mais il n’a jamaisété
question de le supprimer », affirme-
t-onaucabinetd’AnneHidalgo.
!L’équilibre financier en négocia-
tion. « Le budget global reste de
760 M€ dont les deux tiers seront fi-
nancés par la Ville. Rien n’a changé ! »
assure Anne Hidalgo. Un document
interne montre cependant qu’un vrai
brasdeferestengagéentreUnibailetla
Ville sur la participation financière du
promoteur. « Ils sont durs en affaires
mais nous aussi ! » rétorque Bertrand
Delanoë. Les Verts redoutent que la
Villecèdedenouvelles surfacesàUni-
bail au détriment des espaces publics.
«LaVilleabesoind’Unibailpourcons-
truire sa tour Triangle dans le XVe »,
souligne Sylvain Garel, le président du
groupedesVertsauConseildeParis.
!L’agacement d’Anne Hidalgo. In-
terrogée sur ces questions, la première
adjointe chargée de l’urbanisme a af-
fiché une détermination sans faille
tout en déplorant la désinformation
qui serait entretenue par les élus et les
associations de riverains sur le projet.
« Nous n’avons aucun retard sur le
dossier. Et l’équilibre entre équipe-
ments publics et surfaces commer-
ciales sera maintenu », affirme Anne
Hidalgo.

MARIE-ANNE GAIRAUD

Lagrognemonteautour
duprojetdesHalles

AMÉNAGEMENT

Anne Hidalgo, première adjointe (PS) chargée de l’urbanisme, affirme qu’aucun retard n’affecte la réalisation du projet
de la Canopée, aux Halles (Ier - IIe). (DR.)

U ne page se tourne à Saint-Vin-
cent-de-Paul, l’hôpital fondé en
1638 par saint Vincent au profit

des enfants abandonnés dans les fau-
bourgs de Paris (devenus aujourd’hui
leXIVe arrondissement).Plusieurs ser-
vicesontdéjàquittéleslieux,regroupés
dans d’autres hôpitaux, et si l’Assis-
tance publique-Hôpitaux de Paris
(AP-HP) confirme son projet de res-
tructuration, le site de Saint-Vincent-
de-Paul pourrait être libéré fin 2011.
Avec ces 3,2 ha près de Denfert-Ro-
chereau, il offre une opportunité ex-
traordinaire d’aménagement pour les
élus parisiens, qui vont voter au-
jourd’hui le lancementd’uneétudeur-
baine pour déterminer ce qui pourrait
êtreédifié ici.
« Le projet sera soumis à concertation,
mais nous avons déjà de fortes exi-
gences, explique Pascal Cherki, le
maire (PS) du XIVe. Pour le XIVe, c’est
l’opportunité de faire notre premier
écoquartier, et nous y tenons beau-
coup.Ensuite, il faudraaumoins50 %
de logements sociaux et un gymnase,
car les équipements sportifs man-
quent dans ce quartier. » La mairie de

Paris envisage aussi une crèche, un
jardin, des commerces de proximité,
une pépinière d’entreprises de
5 000m2 ainsiqu’unétablissementde
soins et d’accueil pour les handicapés
de7 000m2.
L’étude urbaine devra déterminer
comment ces demandes pourront
s’articuler sur le site et dans le quartier,
et surtout combien de logements

pourrontêtreconstruits. Il faudraaussi
tenircomptedecertainsbâtimentshis-
toriques à conserver, comme l’ancien
oratoire. C’est donc un véritable nou-
veauquartierquipourraitémergerd’ici
à 2016-2017. Reste à convaincre
l’AP-HP,propriétairedesterrains.«Pour
l’instant, rien n’est fait, explique-t-on à
la mairie de Paris. Il faut trouver un
accord financier sur la vente des ter-
rains, et l’AP-HP n’a pas l’intention de
lâchercesiteenorpourrien.»
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XIVe

Saint-Vincent-de-Paul
futurécoquartier

Il faut trouver
un accord financier
sur la vente des terrains

«P arisvilledeslumières»,sur-
toutaumomentdeNoël…
Chaque année tradition-

nellement, la mairie soutient financiè-
rement les associations de commer-
çants pour qu’elles illuminent leur
quartier. Mais cette année, c’est la
soupe à la grimace. Les subventions
pour 2009 ont chuté de 30 % par rap-
port à Noël 2008, passant de 1 M€ à
700 000€.
« C’est incompréhensible ! s’est em-
portée Laurence Douvin, conseillère
UMP du XVIIe. En pleine crise écono-
mique, vous privez les commerçants
d’une des mesures phares pour leur
chiffre d’affaires. Dans le XVIIe, l’asso-
ciation Ternes a vu son enveloppe
passer de 18 000 € à 13 000 € !
L’année prochaine, certaines associa-
tions devront renoncer à ces illumina-
tions. » Le ton est même véhément du
côté du XVe, où le conseiller UMP
Jean-BaptisteMenguyacarrémentac-
cusé la mairie de « paupériser » les
petits commerçants. Des attaques
« grotesques », selon Lyne Cohen-
Solal, adjointe (PS) de Bertrand De-

lanoë, chargée du commerce. « L’op-
positionnous reprochesanscessenos
dépenses, et quand on fait des écono-
mies,ellecritiqueaussi !Laréalité,c’est
que nous devons faire des économies,
mais les commerçants n’ont pas été
prisentraître.Nous lesavonsprévenus
dèscetété, ilsonteutout le tempspour

trouver d’autres financements, ou de
réduire leur note. Nous donnons
quand même 700 000 € pour un seul
moisd’illumination !Et jerappelleque
nous avons fortement soutenu l’inves-
tissement dans des éclairages écologi-
quesetéconomiques. »
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POLÉMIQUE

Coupdemassue
sur les illuminationsdeNoël

CHAMPS-ELYSÉES (VIIIe). La mairie de Paris a réduit de 30 % ses subventions
aux associations de commerçants pour les illuminations de Noël. (LP/OLIVIER CORSAN.)


